
 

L'introduction de la machine dans un univers qui l'ignore

Nolle J.

L'agriculture et les machines

Paris : CIHEAM
Options Méditerranéennes; n. 4

1970
pages 14-25

 

Article available on line / Article disponible en ligne à l’adresse :

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

http://om.ciheam.org/article.php?IDPDF=CI010333 

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

To cite th is article / Pour citer cet article

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Nolle J. L' introduction de la machine dans un univers qui l ' ignore.  L'agriculture et les machines.

Paris : CIHEAM, 1970. p. 14-25 (Options Méditerranéennes; n. 4)

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

http://www.ciheam.org/
http://om.ciheam.org/

http://om.ciheam.org/article.php?IDPDF=CI010333
http://www.ciheam.org/
http://om.ciheam.org/


Jean NOLLE L'introduction  de la machine 
technique 

en  machinisme 1 I dans  un  univers 
qui  l'ignore 

- 

Si l'on sociétés humaines 
à deux  types  fondamentaux : les  pays 

et les  pays NON on 
que de  techniques 

nouvelles, en celles 
au machinisme, peut se de  deux 
façons : 

- qui est 
d'un pays à un 

- qui constitue 
d'un pays à lui-même. 

Les  notions  de  développement et de 
sous-développement ne  sont pas incluses 
dans cette définition. Un pays  déjà 

pays vient quelque 
chose de nouveau. 

Ainsi, l'invention, bien  que  d'essence 
à n'est  qu'un 

cas de  celle-ci, 
est le même. Chaque de 
techniques ou de  machines  nouvelles 
dans un pays qui en est 
ne un changement  dans  celui-ci : La 
connaissance de cet 
nouveau, les méthodes  de qu'il 

ou 
se modifiées, et ceci se 

les habitudes  de  vie et dans le 
domaine  de l'emploi. peut même  en 

un la 
popula- 

tion dans  des activités nouvelles. 
11 ne s'agit pas là d'un phénomène 

épisodique,  mais  d'une 
tion continue. 

L'adaptation  des  hommes à la situa- 
tion de 
tous ces de  changement  dans la 
société où ils vivent est d'autant plus 
facile  que cette société est 

à les A 
sociétés que  nous à l'ex- 

de >>, 
du  machinisme suscite de 
blèmes. Nous allons d'en 

quelques-uns, et nous nous limite- 
au cas 

14 

- 

1" homme-machine. 

Les 
tituent, dans  l'absolu, un 
et un aboutissement. Le point  de 
c'est la machine,  avec tout ce  qu'elle 

tangible, 
L'aboutissement est lié à 
que  l'homme de toutes les  implica- 
tions contenues  dans  ce et qui  le 
conduisent à à 

mieux cette machine, et 
finalement à en 

s'agit cyclique, 
en 

avant, bénéfique ou maléfique  selon les 
cas, il faut bien le qui  ne possède 

et ne sa 

qui l'a auquel il est destiné. 
A la homme-machine  se  sub- 

stitue la machine-société, dont 
l'évolution cyclique est la même et con- 
duit étapes  succes- 
sives, à une 
plus  poussée. 

à de dans la 
société. 

2" développement-indus- 

no 318 la 
du les étapes du développe- 
ment, des 

et 
dans un tableau de 

1" 

2" EN AU 

3" EN 

4" 
EN &TAT 

COLLAGE. 

6" 

le point  de de toute 

de  machi- 
nes, il semble de quel- 

à ce 
tableau  d'avancement afin de mieux 

les positions de la so- 
ciété qui << > et de celle qui 
c< s. 

a) distance temporaire 

On 
lieu le développement en 

étapes : 1-4-6, les ont tenu 
à un niveau (c 

nel t> 2, c< s 3, et e 
s 5. 

Cette distance >>, 
l'on veut, ce e délai de développement 
n'est pas sans justification. 

S'il a fallu des  millions  d'années 
que  l'homme  évolue  de la cueillette à la 

et de la chasse à l'élevage, on 
que cette lente évolution est 

ne com- 
et 

les phénomènes  liés à l'em- 
ploi des  machines. 

ne  suffit pas des 
lunettes à un en un 

ni une 
chaise  longue à d'usine 

de  la société 
... 

délai d'assimilation, il y a 
aussi de doute. 
Ethiopien se 

5 semaines  de  vacances  dans un 
cabanon au soleil, que cela lui est 

mois an !! (1). La société 
a 

semblance  avec  les sociétés 
nelles. 

à moment où l'on  dé- 
des fusils sa sieste, 

se 
une maladie, si l'on l'usage du 

ou le goût  du coca-cola, le 

- .  

i .  - 

(!) 
mols. 

 CIHEAM - Options Mediterraneennes



et du  développement est 

Aux questions et de sécu- 
s'ajoutent celles de  la 

vital de l'individu 
se au à 
multiplie, tout le monde  ne peut 

il faut chose. 
En il est que les sociétés 

ne peuvent elles 
sont  soumises  elles aussi à la  fatalité de 
la 

Cette  évolution inéluctable plus ou 
moins vite (c'est la distance 

étapes du 
tableau. 

posé. 

b) La distance matérielle 

les types  de  sociétés, 

une distance que les moyens 

à chacun  de Les  sociétés 
un 

les sociétés développées,  en celles- 
ci un champ  nou- 
veau à activités. 

Cette 
incite les  unes et les à 
étapes du  développement. 

en une confusion le 
vite et la capacité à le 

la distance est tou- 
plus que la distance tem- 

A si l'on  suppose  un  pays 
qui suffisamment  de 

moyens  de  paiement 
toutes les  machines ou 

objets  en  usage  dans les pays les plus 
développés, la distance 
égale à mais le délai de  dévelop- 
pement, ou distance 

à ce  pays lui-même 
tous ces en toute indépendance, 
sans  aucune aide, à 
l'infini. 

c) Le fossé 

Les >>, 
du  développement de sociétés 
humaines, se sont constituées à de 

ne sont  pas 
ou 

bles  aux Tant qu'il  s'agit 
elles,  de les stan- 

conçus besoins, 
même si ces 

ne conviennent  pas 
Elles ne peuvent que difficilement 
se elles  dans  des 
ou spéciales 

développement  les 
gnent, de la faiblesse 
chés ainsi et du  manque de 
données ou 
blèmes à 

Les établies sont  du  type 
il existe 

un >> en  ce la 
mission  des capacités qui  fait que le 

ne  peut à S on 

la distance qui sé- 

velles et  le est ce 
une matu- 

suffisante sienne cette 
évolution. la distance 

est 4 ou 
5 à 1 ex.), le a a ne peut 
comblé le jeu  du  dialogue  technolo- 

faute au 
niveau 

d) Le  pont 

C'est la la- 
quelle les sociétés dites développées, se 
sont donné  des institutions, publiques ou 

économie in- 
le des 

compétences qui  ont 
sont ainsi nés 

au sein de  chaque nation  développée, et 
même elles le moyen de 
l'O.N.U. 

Ceux-ci sont devenus de 
spécialistes dans les 
du développement. 

- ET 

1" Capacité. 

Le chemin du- développement  ayant 
été schématiquement explicité, il à 
se 

juge  des  besoins ? Qui 
les ? 

La a >>, le pays 
se ? 

>>, le 
de  biens  d'équipement qui un 
débouché ? 

Les e )> qui 
doivent qualification de  spé- 
cialistes ? 

semble tout 
sociétés de  type qui ont 

nation  en  accédant à l'indépen- 
dance, aient de elles- 
mêmes destin, mode  de  déve- 
loppement, les méthodes, les moyens et 
les y 

ainsi le c'est 
aux  paysans de  ces  pays, 

une connaissance,  un  jugement, et  un 
défaut, ou 

bien à une compétence 
étendue,  ce qui est contestable, 

tout s'agit de un choix 

ment  semblables. 
En les 

au à la 
à aux sou- 
vent à 
COLES, et les 
en ceux  qui consistent à 

de 
de  plus  en  plus 

population, ne sont  pas 

blèmes  du  développement déli- 
cats. 
sentis 
dont sont 
le 

tandis 
que eux la 
le 

(( La Cadillac et le bortrricot. 

les  masses dans une socié- 
té de  type sou- 
vent  plus de % de 
Vues  seulement sous cet aspect,  elles ne 

le passé  avec  ses 
et ses  faiblesses,  mais le Les 

à du  développement sous 
lentes à et 

qu'on n'a pas  de  temps à avec 
elles,  c'est le c de  la 
Cadillac et  du >>. La 
d'une  nation somme  de 
toutes les individuelles,  non 
de sa la plus 

A cet le développement  de l'a- 
une 

le déve- 
loppement 

S'il  s'agit 
ci  ont besoin  de des 
abondantes et de qualité. S'il  s'agit  d'in- 

de  biens de consommation,  c'est 
400 % de clientèle en plus  que la 

S'il 
de 

coles, le le même : 
à dans sa masse et 

non seulement  dans une élite. 
Cette a nom,  dans le ta- 

bleau  du : AU 
une invention 

d'économiste,  c'est  une le 
étapes  en vite est un 
u >>. Le ne 
peut dit 
au début, que des  bases 

tendance à 
des ; quant aux  hommes  de  com- 

eux  des 
lités. 

En définitive, la 
et ne  peut confiée  qu'à  des 
spécialistes, sous 

C'est une question  de 

2" 

Les choix  et à 
le développement 

tionnés au milieu  ambiant  (humain,  éco- 
logique, 

15 
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- .. .~ . - .. . " 

siècle. 

A chaque niveau  de  développement 
puisqu'à cha- 

que stade il se Q 

tion de et une Q dilata- 
tion de On peut qu'il 
existe 

: 

génération 
Ce  sont à main de 

sont  plus 
sistants que  ceux de la mais 
ne doivent pas plus 

ils d'exécu- 
les avec  moins  de 

fatigue et plus de 

16 

aux méthodes et à la 
mais, 

les  possibilités  nou- 
velles  qu'ils ils la 
notion  fondamentale 

Seconde génération 
Celle-ci tous les 

à animale que  ceux  que 
la dans pays, a.  pu 

en moyens hml- 
tés, et qui, de ce fait, 

le de l'évolution. 
de la seconde 

divisées en deux 
: les  machines  spécialisées, ou 

monovalentes, et les  machines  poly- 
valentes. 

ont été conçues 
à celles  de la 

sième existe maintenant, 
dans le domaine de la animale, 
des 
multiples, qui  sont la 
petit, de  ceux que l'on adapte  aux 

ont l'avantage 
ché, à la des  connaissances  immé- 

et de ne  pas néces- 

ou 
Ces  outils 

la souhaitée : 

- révolzrtion en ce les 
méthodes  de liées, non plus à la 
coutume mais aux 
- révolution le plan de la 

en à petite 
échelle la ; 
- révolzrtion dans en ou- 

à des 
hommes qui ainsi du  cycle de 
l'habitude ; 
- révolution pacifique, qui enseigne 

aux paysans  ce  qu'est un boulon, une 
clef, un semis en lignes, un 
mécanique, toutes contingences  aux- 
quelles  ils  doivent 

à la 
de ; 

- révolzrfion dans la société 
chit  ainsi  son pas, qui se Q 

au  décollage >> à l'échelle 
de  ses  besoins idmédlats et de ses  con- 

l'étape sui- 
vante. 

Troisième génération 

&t celle  du 
excellence, qui 

ou tous les' néces- 
qui  ont de modèle à la géné- 

est capable  du meil- 
elle 

doit 

bien appliquée,  elle 

dans le domaine  de la 
comme toute compétition ces 

de 
si n'a pas été suf- 

fisant et 

sont  de : 
- Le risque écononziqne; si les 

coûts  de 
outillages,  des 
et de du si  les  inves- 

ne  peuvent 
compensés 

cales, la de la sélection  des 
plantes de 
l'eau, le et les fléaux  de 
toute 

la 
Si l'on ajoute à ce  passif la quasi-im- 

le des  den- 
la 
mieux le 

- Le risque 1 social ; l'emploi 
nel  des  outils  de mécanisation impose 
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la 
et de la 

employée.  Ainsi on peut 
pays, un 

50 CV, employé  comme il doit 
fait 25 

- risque géologiqzcie; si  les fa- 
çons sont sans  dis- 

et sans  méthode, non seule- 
ment la balance des comptes 

le sol 
définitivement en un 

instant 
toute 
en  pays 

Quatrième génération 

hau- 
tement spécialisées, souvent  automo- 

coûtant et dont l'em- 
ploi n'est  accessible élites 
et aux connues 

les 
ne  peut discutée 

les  champs sont d'assez 
dimension avec 
une 
ne à 
la des  sols. 
cas,  ces  machines peuvent mises à 
la disposition  des qui en sont 

à la 
Ceci les  machines  dites 

a >>. les  ma- 
chines << >>, la défi- 
nition  est la même : 

génération : Outils à main 
(hache-paille, etc...). 

génération : Outils  animés 
la à l'aide 
de manèges  (pompes,  hache-paille, 

etc...). 
Troisième génération : Outils  animés 

Qzlntrième génération : Outils  animés 
dans 

les  campagnes. 
Enfin, en les 

que le doit 
lui-même, on  a : 

génération : Le 
(homme  ou animal  de bât) ou la 

((homme  ou  âne). 
génération : à 

bœufs, buffle ou cheval. 
Troisième génération : du 

Qrmfrième génération : Le camion. 

Le le 
stockage, le conditionnement ou la 

des 
que ceux nécessités l'alimen- 

tation du bétail B la du 
de cette étude. 

Cette classification  du  machinisme 
tout 

comme  les se 
niveaux 

de  développement  exposés le tableau 
du cette consta- 
tation ne  peut absolue. 
Le coefficient de des 
hommes qui constituent la société à 

cette 
et ne  peu- 

vent uniquement  fonction 
tions qui existent hommes  ou 

- 

En haut de  l'échelle  sociale, la 
tivité  des  hommes de à 
la sollicitation 

des  motifs qui n'ont 
fois à le lui-même. 

Au bas  de l'échelle  sociale, au sein 
de cet qui vit le plus 
souvent  en auto-suffisance, le machi- 
nisme  n'est pas 
comme un message de 

l'exemple du paysan le plus 
Celui-ci pas,  il  sent. 

il a besoin de 
de 

ne 
pas  au est incapable  de 
sa  pensée en avant, de ce qui 
fait  de  lui  un cela 
même, méfiant. est 

mais incapable  de au sens 
évolutif du il est incapable 

ce  qui est la condition  de 
la science.  (C'est le type, 
comme on de  plus  en  plus 
au sein  des  sociétés  les  plus  avancées.) 
Et cela se aisément  si l'on 
songe avant tout 
est celui d'un 

homme,  se  décompose en 
deux : et ce qui est 
lui ... C'est  ainsi que il n'y 
a  pas si  longtemps le le 

de 
est à tel.  C'est 
il ne Tout  ce  qui l'en- 

est un ,fait 
donc utilisable  ou  consommable. 
pables  de aussi bien le mi- 

de la ,tout 
comme  celui  de  l'invention  de  l'avion, il 
lui suffit que 

mangée, se 

l'on ensemble  tous  les 
aboutissements de cette mentalité, on 

que e l'homme  du passé >>, le 
paysan vit en 

... a  une  mentalité de 
d'impôts !! 

11 la 
à la de sa 

case ; la l'ani- 
mal, sa en  n'investissant 
tiquement que la 
l'animal, davantage. Au de- 

s'il en  a la possibilité, il 
les hommes.  Les 

et 
n'avaient pas cause. 

a tendance 
à que  les 
son  développement ou les  biens d e  
consommation  visibles sont à 
comme  des mis à sa  disposition. 

il n'est pas démangé tenta- 
tion de 
Celles-ci  existent : donc elles sont à 

; celles-ci  n'existent pas : on s'en 
passe. Ce n'est pas de la 
une philosophie. 

Tous ces s'estompent  avec l'é- 

volution,  mais ne 
tout à fait. Ainsi 6: cadeau >) d'une 
machine au paysan qui inconsciemment 
a  fait  sienne cette mentalité,  n'est pas 

comme une 
mais  comme une de La 
machine  que  l'on  donne,  c'est  comme le 

de tout seul, 
qu'il 

ne les déchets là moins  d'y 
obligé. cueille  ou il paie,  c'est 

une question de dignité. Ce  peut 
aussi une question  de  méfiance. Le 

une action 
quelconque, piège. Le 
e >) nous a 
des  choses ... 

Le soleil et l'espace sont en 
de cet individualisme 

paysan. 
La en 

sant cet espace,  impose une de 
conscience Ainsi, qu'il 

doit 
ce dont il a 

besoin ni  la 
ni les hommes ne peuvent sponta- 
nément et 
lui. 

ne s'agit mais 
de Et c'est ici que se situe l'in- 

la machine. 
La des  hommes  de  gou- 

aussi mise 
en doute. En voici un exemple : 

y  a quelques  années, le vice  minis- 
d'un 

tique nous disait : quel peut l'in- 
des petites machines que vous 

sentez à nos paysans,  ils  n'en  n'ont  pas 
besoin,  ils sont G self sufficient 

un tel on en 
de se également  quelle peut 

l'utilité d'un 
ou  de !... depuis cette 

époque,  les  paysans  se sont 
à ces  machines ; les 

pas Aucun de 
de locale 

le 

On peut la question : 
e quel 
des  machines ? 

En fait, il ne s'agit pas 
l'on en c haut-lieu >> ou dans la 
masse 

Nous avons 
la de  l'exemple. l'exem- 
ple  vient d'une  nation développée,  les 

lui 
visite et peuvent 
mêmes  de  l'excellence de ce  qu'on 

et tout débute une ac- 
tion et simple  de 
machines ou de >>. 

les nations développées ne 
peuvent d'exemple qu'elles 
ont dépassé le stade de  déve- 
loppement la convic- 
tion ne  peut obtenue que la 

les  lieux 
mêmes  de  l'utilisation 
tient ou aux 
nismes  spécialisés  dans  l'assistance,  de 

la de  l'efficacité  des ma- 
chines,  des  méthodes  de qu'elles 
impliquent, et de 

17 
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LS des  hommes d’en 
haut et des  hommes  d’en 
bas  (paysans), ne les 

Le  paysan d 
n’est  plus un homme à lui- 
même, que l’on pense à hi, et 
tivité  est  plus fonction de 

que de la 
diate de ce qu’on lui 

La d‘en haut 
est 

de ce qu’on lui 
mais il se sent en même 

que cela  éveille chez 
ceux d’en  bas. Et cela 
tivité, dans la ou il se sent engagé 
dans un 
de  l’inconnu peut même ses 
velléités de bien 

en est  capable, ou 
ne peuvent donc 

à la d‘une ou plu- 

plus  loin. 

un qui une 
fin en soi,  mais le point de d’une 
action  d‘ensemble, qui 
à en passant toutes  les 
questions  d’implantation,  de  finance- 
ment, de 

avant même ma- 
chines, et quels que soient  les  choix et les 

qui aient pu en 
semble de ne pas 
les la 
site d‘un Un oubli à ce sujet 

à des 

A quoi bon, en effet, une 
action à de laquelle ni l’un ni 

ne s’est  expli- 
qué d‘y ? En 

les de du sol 
ont de 
de à 

en humai- 
nes. s’agit, conséquent, dia- 
logue,  l’échange  d’idées,  les  contacts 

les  lignes de 
d’un mutuel respect, d‘une  mu- 

tuelle confiarzce et d’une  mutuelle COU- 

viction celui qui et celui 
qui La compréhension vient  en- 
suite, et, comme tout ce qui 
elle  implique à nouveau 

V. - ASSISTANCE 

Nous étaient 

peut 
qu’il ne  peut y de développement 
sans assistance. 

Le englobe  aussi 

celui qui vend :>, que l’assistance  phi- 
que cette 

soit ou une 
que, si  elle  est capable le 
développement,  elle aboutit à 

ne à de se 
s’il  n’en n’était 

pas  ainsi  elle  se en ayant seule- 
ment et le 
vide. 

18 

naît du 
l’établissement de 

ne  peut se sans  elle. Au second 

en  application  de  ces  pojets. 
Au nivelu des 

pays à se limite à la 
d’un  milieu au  développement, 

A son 
ciale. ne en 

la des actions  ainsi 

ne 
dans une de  développement, 
que le  cas qui le 
tandis  qu’une  action  d’assistance au ni- 
veau  des  états ses 
investigations une  plus échelle, 
celle du en est  bien 
ainsi  dans le 

: seulement  des  machines 
ne opération com- 
merciale, en mbme 
temps  des  méthodes de nouvelles, 
commandées 
et adaptées  au  niveau  d‘évolution du mi- 
lieu ambiant impliquant  comme  consé- 
quence,  l’emploi  de  machines 

et nécessitant  souvent la 
une 

opération  de  développement. 
que  le développement  est un 

tout 
ce qui lui 

donne de cela  même, 
son coût au 

un état 
le coût d‘un complet, cumulé avec 
le manque 
tives, peut un vice 

ce cas,  les de 
en associant  l’état 

sou- 
vent de un 
sant. 

On en å la, évo- 
quée  plus haut  en 

la confiance que  peut un 
le pays ne 

uniquement fonction 
tions  plus ou moins  politiques  qui  les 

tance,  compte, ou 
beaucoup plus,  dans la confiance que 
l’on peut à La 

ne peut se 

sympathie,  mais l’expé- 
et 

nus n e 
suffit pas 

et suivi ... En- 
une les  éta- 

pes, le de 
de toute : 
ciales ou exemple,  peu- 
vent 

dans  les  années 50 en 
et en Occi- 

dentale  (C.G.O.T.) a de leçon à 
les  mêmes  expé- 

ment, d’un 

ont 
cées  (et sans  doute 

!). 
cette  simple 

que ont une 
à ne que ce qu’ils 

voient. 
ne.peut a 
été abandonnée ceux  qui en avaient 
fait les 
“ en est  de  même  en ce qui 

la et cela  dans  bien  des  do- 
maines. Que de temps à 

ici ce qui a été là-bas ... 
Cependant, toute expé- 

elles ont du mal à 
ceux  qui  pensent  qu’il <( N’Y A QU’A 

ceci ou cela, 

à 
Nous connaissons, exemple, un 

qui a tenu compte 

ces 
des  bases 

la 
sation,  et  justement que, dans ce 
pays,  elle a été sainement conçue, ne 
peut que 8 % des  paysans. 

tout est à tout est à 

donc pas suffisante, elle a 
complétée recherche. 

Si le est  difficile  dans  le 
pays que nous  venons de il est 

pays 
asiatiques où la population atteint 
souvent 700 habitants la 

à 
main la seule  solution 

moment. 
C‘est ici que se  justifie, plus 

que le 
nouvelles  méthodes  de qui  ont 

objet la 
Et il n’est pas 
une 

intensive en 
tions d’assistance. toutes façons, 

Tôt ou compétence et uti- 
lité 

une  fois, ce soin ne peut 
confié 2 
acquise les 
pement les  plus  qualifiés  est  insuffisante 
elle-même,  si  elle ne s’appuie pas la 

Ceci amène automatique- 
ment une sélection les  états qui se 

Ceux qui  possèdent 
des  instituts  spécialisés, notamment dans 

sont plus  qualifiés 
que 
tions 

Nous n’en sommes qu’au 
niveau  de la 
que l’on passe å l‘exécution, 
TANCE doit son piédestal et des- 

au du sol. Ceci fait 
des  conséquences. 

VI. - CONSÉQUENCES 

Les  machines sont maintenant à pied 
Elles ont 

comme façons : 
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(( machines sont maintenant à pied d'œuvre. B 
Photo International Harvester 

le ; 
ce pays ; 

Selon  les  choix et qui ont été 
faits, 
de : 

; 

à la 

Ceux qui ont fait ces  choix ; 
Les  hommes à qui  ces  machines sont 

destinées ; 
La nation qui 

ainsi. 
Tout 

dans une qui peut ne pas tou- 
en qui 

ont 
nes. 

fois : 

1" 

qui ont été 
dans le pays, peuvent 

à : 

les  étapes du dé- 
veloppement ; 

- 

- en aide aux petits  paysans en 
effectuant eux  des à façon ; 
- des indus- 

de 
de 

; 
- 

a) importantes. 

tous  les  cas, la conséquence 
des  équipe- 

un milieu qui 
n'était pas à 

la d'une 
complète 

et même  temps, 
et de 

un tant 
de  ces  machines que uti- 

lisation. 
un stock 

s'y 
il faut 

liaison et 
Signalons  également  qu'il  est  néces- 

publics, 

le nivellement ou 
tion. 

Tout un investissement 

un niveau 
de élevé. 

Le la à 
l'unité  de impose des méthodes 
de faut 

en 
admettant que cela  soit  possible, à 

d'exploitation sont souvent  plus  éle- 
vés qu'en  pays  développé en la 

le des  équipe- 
et qui pèse la 

des 
qu'ils  doivent 
mondial ... 

la peut 
aussi obtenu en cultivant  des 
faces  plus  étendues. ce cas,  les 
initiaux  de  mise en du 

Quant aux d'ex- 
ploitation, ils doivent 
possible,  ceci conduit aux méthodes de 

11 n'est pas 
et 
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que  cette méthode soit ; 
en tous  cas, qu'elle 

un social dans les pays à 
peuplement  élevé, et un 
dans les à des  agents 

intenses (vent, pluie, sé- 

d'idées, ces 
qui de 

moyens ne peuvent 
Q tache d'huile )> milieu 
nel l'exemple  qu'elles  peuvent sus- 

si celui-ci n'est  pas  concluant, ou si, 
dans le cas ce milieu 
nel ne  peut 

autant. 
En définitive, ces 

sées  constituent une 
velle qui se à la 

où elles  mobilisent à 
les 

ponibles  dans la nation, elles  peuvent 
même un développe- 
ment  des  masses  paysannes. 

b) Aide  aux  paysans. 

Le peut un tel 
économique et social 

paysans  sous-équipés et 
équipées, n'a pas  échappé aux 
dans pays. 

Ceux-ci ont mis pied  des 
qui  sont au 

vice  des petits paysans 
eux  des à façon P. 

Là ne  sont 
pas  celles qui 
Côté ces sont défi- 

ces 
à façon à de Côté 
développement,  elles géné- 

pas les paysans,  puisqu'elles les 
d'hom- 

mes obéissent passivement et 
deviennent un 

Ceci ne signifie pas  que ces 
soient inutiles ou néfastes. 

utilité est incontestable les ma- 
chines de la dont 
elles  disposent de 
en la des  paysans, en les 
dessouchant, en les nivelant, 
ainsi la voie au machinisme de 
seconde bien adapté à la 
masse et à la mentalité  des  paysans, 

qui souvent uti- 
cela. 

s'agit là d'une  conséquence  souvent 
aussi logique 

balistique : 
juste. 

C'est donc  dans cette voie, et à condi- 
tion de ne se exclu- 
sives, que ces 

justification. 

c) Fermes  d'industries agricoles. 

à la moto- 
en 

qui doit déjà  dis- 
elle-même de c g&é- 

>>. 
Ceci, joint à d'un  débou- 

ché de la distance et des 

tabilité de l'exploitation 
cole. 

Le désir. 

11 est  cependant à que,  dans 
le insuffisants, le défi- 
cit de l'exploitation ne  vienne 

de 

de à l'indus- 
sous cette donc inté- 

à 
ence  conduit  souvent à une 
comptable,  puisque les d'une 
gestion et d'une gestion  indus- 

dissemblables. 
est )> de 

Nous là une application  des 
 ASSISTANCE. Les 

de peuvent 
du  simple conseil de 

a  pas de géné- 
en  la est dictée 

les est à 
ce Q P peut également 

la petite non moto- 

d) L'initiative privée. 

pays il 
existe des exploitations suffisam- 
ment  dimensionnées c 
de >> 

une application. 
Là il ne  faut pas à 

la magie  des  mots.  Comme  en  ce qui 
ou moins  gou- 

la 
un constitue 

L'achat d'un signifie 
en  lui-même. Ce n'est  jamais 
qui la !... 
il  en  est  de  même 

Le qui a pu 
façon ou d'une des fonds nécessai- 

se voit en- 
suite 
8 à 10 fois plus  s'il  veut de 
toutes les machines 

ment,  dans  ces pays, le qui 
vient se limite en 

à l'acquisition de un ou deux ins- 

: simple, ou 
à disques. 

Ainsi, en  achetant 
paysan se 

puisqu'il ne dispose d'aucun des 
qui 
aussi bien inten- 

sive extensive. a  seule- 
ment le << >> 
de du  sol, en ce qui 

uniquement la peine 

en  ce  qui la qualité de celui-ci, 
ce qui de nouveaux 

La difficulté n'a pas été vain- 
cue, elle  a été 
vaux lesquels il n'est  pas équipé. 

L'économie en aux 
investissements qui  sont dans les 
méthodes  de imposées la 

ne se pas  seulement 
le plan 

du lui-même,  mais aussi 
plan comptable de Un 

de 40 exemple,  conve- 
nant 40 en 

intensive, ne 
plus  de 150 s'il ne dispose 

C'est 
insuffisant. 

La ainsi se 
donc  elle-même  si, sous-équi- 

pement, elle complétée tous 
ïes  moyens existants qu'elle 
était 

Socialement les pays 
peuplés, il faut que cette 

<< )> constitue 
mule 
une 

Ce qui est << >> na- 
tion, s'appelle e vanité l'individu. 
Quel  que soit le niveau, cela se paie. 

les conséquences sont 
ce 

non 

Les  nations les plus  développées  elles- 
mêmes  n'échappent  pas  aux 
de la de 
ces  pays sont inté- 

exploitation à cause  du 
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ne  peut de justification les 
paysans  des  pays qui veu- 
lent les puisqu'ils n'ont  pas cette 

y a une << confusion >> les 
et  la La confusion, 

dans la pensée  comme  dans les mots, 
d'aiguillage et les 

qui s'en suivent. 
Nous seul 

exemple : confusion t< motorisa- 
tion >> et e mécanisation )>. beau- 
coup  de  pays e mécanisation > 
signifie << ! C'est une 

La mécanisation est un phéno- 
qui consiste à exécu- 
humain des  machines. 

La u >> est un cas 
, de la les ma- 

chines  doivent 
une 
que  ou Les 

qui sont le vent, l'eau, la 
et ani- 

male, sont également à la disposition de 
la mécanisation, et elles sont moins  oné- 

qu'étant 
l Nul ne conteste la nécessité de la mé- 

canisation développement  de 
l'humanité.  Seule contestée, 
dans le domaine  de la mé- 
canisation le cas où son 
coût est 
humains et qui  en 
notamment les  pays qui  ne  sont pas 

de s'y la 
sion de causes 

La mécanisation attelée est, le 
dési- 

au développement, 
l'étape le niveau 
ditionnel et le niveau 

Cette  mécanisation un nom : 

i Elle à la fois les machines  de 
et dont 

nous  avons  donné la liste ci-dessus. 

nisation attelée est  défendable, elle l'est 
en ce qui la 

et la 
qui peuvent mis à la disposition des 
paysans, 
aussi modique. 

Les  méthodes  de 
tion du peuvent incul- 
quées  aux  paysans  en  même  temps  que 
la  façon de se de ces  machines,  ce 
qui n'est  pas  possible  avec la Q 

sation du > qui se limite à un seul 
ceci 

du 
de 

tion, un qui 
doit d'assis- 
tance dans  son A ce  niveau  en 

les 
les 

blèmes d'un 
est moins une question de moyens 

qu'une  question  d'hommes. 
C'est nous de côté 

ici, toute le fonc- 
tionnement  de  ces  machines, 
la 
l'on peut c que 
dans celle qui  lui  fait suite, la 

s'agit là de la conséquence 
des d'emploi qui  ont  été faites 

de 
développement.  Quelle que soit la 
finesse  des le 

est tout ne s'agit  pas 
la << loi du  machinisme )), mais 

de la C'est moins 

psychologie ... 
La machine est la machine. Elle 

sans sa L'une 
et peuvent ou sans 

s'agit là d'un  dialogue  muet. C'est le 
(< CONTACT 11 a porcvoir de 
mise  en  condition, de  plus. Le pou- 
voir de décision dépend  exclusivement 
du CONTACT )> humain. Tout  le 

dans  ce  double contact, de  la 
façon  dont ils s'épaulent ou se 
mutuellement. 

l'espèce de 
machine  inconnue et l'homme qui  la 

qualité toute 
à cette notion  du CONTACT. 

Le 
<< contact 2, doit avant 

tout polyvalent, tout simplement 
que c'est la qualité fondamentale qui 
distingue des 
sions, et que le se mon- 

à l'élève ce point. 
tes, le 
plus  capable  dans une spécialité que 
dans une mais il 

.à tout, c'est une question 

I . . .~ . .- -- -- -- 
i 

t 

, -  

l 

2" 

s'agit dans le milieu 
paysan qui tout du 
machinisme,  un  équipement simple, bon 

et complet, afin de le 
<c décollage 

Ce  machinisme ne 
que social, puisque le 

peut 
200 

habitants au lu$, et qu'au-dessus de  ce 
taux, le 
convient  dans  tous les 'cas. 

Ces  machines ne constituent qu'un 
des 

d'un 
seul pays qui 
veut se peut 200 

B animale. A investis- 
sement  égal, la capacité de 

est de 70 
ces 200 3,5 ha avec le 

Si, de ce seul point  de  vue, la méca- Sur le  terraia: une  récolteuse  de  fourrage et remorque. 
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de << face )>, et, cela, la possi- 
bilité de 

Les instituts spécialisés dont nous 
avons  déjà les stations 
che, les la documentation du 
pays auquel il doi- 

à sa disposition. Loca- 
lement, il la possibilité de 
se si 
elles existent. 

jointes à son 
à son don 

et doit 

nelles qui, bien ont 
quand  même 
et en tous cas le à 
ces  hommes  de jusqu’à 

de 
le e z de 

celles-ci. 
n’a pas été envoyé 

ce qui existait avant lui, 
mais avec ne  peut donc 

ne  peut 
question, lui, le CON- 

TACT s’il imbu  de toute la 
tion qu’il  a doit de 

se 
diapason de ses ce qui est 
plus que 
qu’ils  se hissent instantanément à son 
niveau. 

Ce et pas à pas, quand 
il établi et 
tés,  qu’il ,à l’action. 

capable, à ce moment, 
du dont il a la 

et la liaison celui-ci et les 
connaissances  du  milieu où il vient de 

au moyen  de cette 
nom  de qualité 

humaine >>. 
Seul, en  milieu il est un 

point d’œil infailli- 
ble, ces hommes habitués 
d‘instinct à un ami d’un 

plus vite qu’il ne 
les 

Le respect qu’il à ces hommes 
semblable La 

la confiance. Et s’il sait 
également de  capacité  dans 

ces 
hommes  visuels  plus  que  des il 

lui  une adhésion 
inconsciente, la conviction. ainsi 

les la 
S’il se au jeu, le 

les qui, en 
lui le  don de patience. 
il ne un sem- 
blable sentiment  en seule 
estime doit lui n’a 
de se situation décou- 

ou tout  au moins 
Quand  le à 

au milieu e comme un poisson 
dans  l’eau 11, ses  conseils suivis, 

d’exem- 
ple. 

Et un ces paysans le 
à : moi  je 

veux ça, je, veux comme toi ... il 
gagne. 

C’est .à ce de 
! 
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Si le dont il  a la n’a pas 
la G suite en- 

déçu.  La  confiance que  le paysan  lui 
lui acquise, mais 

ne institu- 
tions qui l’ont  envoyé  dans  ce milieu. 

La conséquence, le 
que ces  paysans ne se à nouveau 

eux-mêmes  comme  ils  savent 
depuis à 
en auto-suffisance, et la société 

d’eux ou se 
sans  eux, qu’elle à 
les 

n’y a que de 
ne  pas ses  engagements ou ses 
messes. La déception qui succède à un 

est que la 
elle  condamne  d’avance 

tout nouveau à la méfiance ou au 

On a la en milieu 
! 

cette e suite >>, 
échappe le plus  souvent  aux  dévelop- 

qui les a 
ce milieu à 

cette << suite >>, dans 
l’application  celle-ci  est  soumise au bon 

à la à la dili- 
gence ou aux  combines  des lo- 
cales. 

Cette suite )> se situe à deux 
niveaux : 

Le  niveau  des institutions, ou 

Le niveau humain ou la 
; 

3” Les 

a) Vente. 

lancent 

loppement,  mises à 
dont 

chif- 
elles  n’ont  pas les moyens 

de de  telles 
ce qui la mise  en place d‘un 

toutes les qualifica- 
tions 

Elles cependant  des 
débouchés les actions de  dé- 
veloppement 
nement ou l’assistance tant 
que  celles-ci puis se subs- 

.à se 
éteintes ou 

Finalement,  comme en pays  déve- 
e 

la loi >>, en imposant  les  machines qui 
plus, et pas 

celles aux 
paysans. 

à cette échéance,  elles 
e se 

c’est  ce qui nous  a fait plus haut 
qu’elles  avaient un dans la définition 
des  choix et 

Ce est contenu  dans 
d‘assistance qui 
tient au : L’AVANT VENTE. 

Une publicité bien faite, des  contacts 
l’amitié ou l’in- 

du 
VENTE, sont autant de  moyens 

e main 
Une méfiance est donc  néces- 

toute 

Nous  avons  vu  des 
sable à 

Nous en  connaissons qui 
nent les 
machines dont ils ont  la 

des  maisons qui 
petites ma- 

chines  de la seconde juste- 
ment un 

suffisant avec une commission 
sonnable. La 
çants 
qu’ils à des clients solvables : 

ou 
Le seul 

équivaut à 200 à ani- 
male,  avec  moins sans 

et quant au 
paiement. 

consiste à 
éventuellement à comment s’en 

jamais à 
la 

Le VENTE n’est  pas 
l’éducation 

la Ceci 

les ne disposent  pas tou- 
de pièces de 

un 
ou 

saison  ce qui  peut  lui un 
dice. ces se 

en ville ou 
disposant  de Le dépannage 
à domicile, quand il existe, est fait dans 
de mauvaises conditions. 

Tout ceci des  conséquences 
de du  machinisme. 

sont des 
les pay- 

sans, 
constitue eux une nouvelle 
de Celle-ci sup- 

si elle est 
pensée découle de 
l’usage  que l’on en fait. 

b) Artisanat. 

Comme en ce qui les 
tions sociétés de  niveaux 5 à 1, la 

<< classe B les paysans 
et les  maisons de 

avancées est le 
dialogue  puisse établi les bases 

et totale. y 
un  qui à 

! 

est un G pont 
et celui-ci ne de 
village. 

d’assis- 
tance  de dans cette 
suite indispensable à l’action  de dé- 

cet non seulement 
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un outillage à la 
ca- 

ou même 
seulement les machines  de 

que ceux- 
ci aient à des  délais ou aient à se 

en ville. 
à petit, ces 

acti- 
vité  manuelle en 

Ainsi : 
à de 

et de 
au 

développement  simultané  de  la  petite 
et 

c) Crédit. 
cette c suite >> qu’il  est  indispen- 

une action  de 

che  pas  de bien  souvent  des 
taux 

Les banques sont 
ont en 

les 
qu’elles  exigent et les  liens  occultes  qui 
attachent les  paysans aux 
sont un 

peuvent donc 
amenés, la des choses, à deve- 

Cesi est 

Photo Syndicat général des Constructeurs de Tracteurs et machiner agricoles 

du petit 
dont ils ont déjà la 

du 
déve!oppement 

ne 
aux maisons  de 

aux 
locaux. 

tôt l’un  des  maillons du vente 
en se  consti- 

tuant, le niveau  de  dévelop- 
pement suivant. 

départ  des  tracteurs. 

développement,  il faut le 

sante,  comme  celui  d’une  économie 
développée en expansion. 

Le est la conséquence  d‘une 
action de développement et  le début de 
celle  qui lui fait suite. 

Le consenti 
ou bouti- 

habitude de 
en une de la 

ce qui  ne les  empê- 

délicat. En des tâches 
ment techniques  qui sont ils 

bien de s’em- 
des et de 

ainsi  de 

les 

Comme en ce qui 
tions  de ce le sec- 

le ne vaut que 
qualité des hommes  qui sont à tête. 
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Stock de poires. 

d) Achat. 

A paysans de 
mieux, plus, de 
en 

si 
vendue à un mieux : à 
un ou même, à 
s'ils ne  sont  pas de la ! 

est le plus délicat de 
tous, le paysan est toute 
désignée les de toute 

Nous avons même  connu des 
pays qui se à des 
nismes les 
paysans soient obligés 

à faute. de 
les eux-mêmes, soit 

manque de  local, soit besoin 
que,  dans  les  pays  déve- 

loppés, le stockage à la et à la 
ville est le des 
chés ; il les de toute 
et constitue la 

la disette. 
cette question  si 

n'est du du- 
agit au du sol 

en des techniques et des 
machines. peut  souvent se 

que ses 
de 

celles  qu'il : quelques 
au lieu  des  paysans dont il a 

la 
La solution idéale, que Son 

une action d'assis- 
tance  au du sol à une action indus- 

de de 
ce  cas,  les  paysans 

deviennent  les de 
cette usine. En ils peuvent en 

et 
des  semences,  mais  aussi  des  conseils, 

c'est même de cette usine 
de  plus 

en  plus abondants et de qua- 
lité. 

la zone 
l'usine  s'étend, il se  pose,  comme 
le négoce habituel, une question  de 

C'est que 
les de  tout poil qui faus- 
sent souvent le jeu  de et de la 
demande. 

4" La 

le cas où une action d'assistance 
au du sol est conjointe- 
ment avec une action de 

la 
automatiquement 

celle-ci. 
En quand  une action d'assis- 

tance est à la suite 
de chaque est 
doublé d'un  homologue, de plu- 

soit en 
s'il y  a extension de la 

zone soit à la  fin de  celui-ci. 
C'est une sage 

faut-il que l'action de  développement ait 
assez  longtemps que  les  déve- 

aient pu se 
homologues locaux. 

En effet, ces  homologues sont le plus 
souvent 

de la ville. ont 
des  études,  ils des  diplô- 
mes, et, cela  même, estiment 

la société que 
au niveau  des  paysans, 

action 
il ne  faut 

de e les  pieds  dans  les 
champs >>, ni même de G 

les  mains à la pâte ... a. 
des homologues  de 

base les  fils de 
la d'efficacité de 

l'action et le gage de sa 
nité. 

5" du machinisme. 

action d'assistance, qui  a 
des  machines  nouvelles dans  un 

pays qui les a fin, la situa- 
tion Q machinisme r, peut dans 

: 

- 
- LA ; 

. --LA 

Seule cette 
il s'agit  d'une suite logique, 

pays qui 
ment  au  tableau  du 

Si les  machines l'ont été 
dans le de les  étapes du 
développement, il ne  peut 
en question.  Ces  machines ne peu- 
vent  pas plus le développement 

de masse que le développement 
à << technicité de 

pointe r,, et le pays  assisté sa 

lieu de s'en 
C'est une 

lesquelles maisons de com- 

de telles  machines, sachant 
activité moins slil 

était possible au pays  assisté  de  se 
à les 
-S'il s'agit de machines  simples, 

duites  dans le pays le <c 
au décollage a, la 

envisagée à 
l'issue  de d'assistance. 

qui  a  eu 
e tâche a de 

nes, à son e de- 
)> s'il ne s'en pas,  lais- 

sant ainsi le pays  assisté  dans  l'obligation 
de  se tout seul dans cette voie 
nouvelle, 

pas question, cet 
de 

dans  une activité qui n'est pas la sienne ; 
il s'agit  seulement lui, de 

dans la société où il la 
physique 

cette c 19, et 
celle-ci en e contact >> 

les  machines qui 
viennent 

C'est tout. C'est ce  que  nous  avons 
appelé le c: PONT au  début  de cet 

ne doit pas 
la fin  de son éta- 

ce contact. 
indus- 

est sim- 
ple et Elle s'effectue en 
phases : 

: en  piè- 
ces  détachées,  montage, 

Seconde  phase : des 
pièces e nobles du 

phase : totale. 

Les  investissements et 
sont en 

les  deux 
phases. Quant à la elle est 

le été bien 
établi.  On le temps de la 

ce qui 
ques de toute 

peut  donc se 

Áu d'assistance  passé  de  gou- 
5 

duction de  ces  machines, donc 
un de 

know how >> passé du 
pays et celui du pays  assisté, 

24 

 CIHEAM - Options Mediterraneennes



C‘est difficile, 
états, chatouilleux de 
ou simplement idéologie, peuvent s’y 

en  estimant qu’il e N’Y A QU’A )) 

et simplement  les ma- 
chines s’agit là d’une illu- 
sion. La copie et 

pas si facile 
et, si la qualité de l’objet  n’est pas 
pectée  en même  temps que sa 

et  tout est à 

Evidemment, tout passé 
des  clauses  de 

ne en 
ment, 

concédant a dû 
souvent de 

met- 
point, et des  machines 

qui  ne  sont 
lisables  dans  son pays. 

pays 
qui  ont planifié sous-déve- 

loppement, n’admettent  pas la 
nouveauté, en que  des 

soient passés de la en 

qui finis- 
sent le e concédant >. 

La seule avec la spoliation 
est que le pays  assisté  se 

donne ainsi bonne conscience. 11 est le 
seul à le et aussi le seul 

son pays  de  machi- 
nes  nouvelles 
ses  illusions ou ses  velléités. 
dans la ou l’a- 
bandon ... et les  homologues  dévelop- 

plus  qu’à se 
dans  les  villa- 

ges,  les  mille et  une 
vécues ! 

Ce 
pays  assistés, et 

cela dans tous les ou 
non, c’est que le développement, comme 
le sous-développement, ne  sont  pas des 

du ces 
deux  pôles,  c’est LE 

des  machines, 
comment s’en 

que la des  hommes à qui elles 
sont destinées  est  celle  de  consomma- 

S’il en était le dévelop- 
pement une  plus tangible. 

action d’assistance a 
fin, le ombilical qui alimentait le 
pays  assisté en est 

Si on  ne le pas un 
c’est  l’asphyxie, la négation  de 

l’action initiale 
Le machinisme est la plus  belle  ex- 

du de 
l’homme. En c’est le 
des  acquits de la et des 

peuvent 

suite le de déposé,  impli- 
citement, seule 

humaine  du 
naissante de 

toutes  les nouveautés  que 
temps elle 

ne  peut en  attendant 
mette à 

à son ce qui est demain. 
Et ceci doit la plus  ambitieuse, 

mais  aussi la des consé- 
quences de 
dans un milieu qui ... l’aboutis- 
sement de la homme-machine 
dont nous au début. 

Phcto 

à dents. 
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